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• Petiote Do11zai11e d'Articles 

DE.UX .GÉRANTS EN 

TORCHE-CUL 
Toujours pincer de la même guitare, 

~a finiL par devenir c1·ampon. 

Que Yous en semble, les camat·os ~ 

Sûrement c'rst le rai~onnc·menL que 

"SC sont tenu les ma1·clu.mcl., d'injustice; 

pendant un mois ils nous out l'asé a vc·c 

les conte~ dt.! la l\Ièrc Loi "lll' lC's fameu­

SCf.: a~~ociations de malfaiteurs. 

Nom de dieu! il ~ 1Jir u fallu avouer 

lJ llC c'f;t:ût là df• · co11tr.s it dormir· de-

• 

boul; à tnlle cusrignc que, lundi soir, 

le fislon Pouget a (•té rclël.ché : il res­

Lait LouL seul à :\lala::5 poUL' rcpt·ésente.l 

l'a~sociation de mall'aiLem·s ... :.\ [ince tle 

luxe, mou lonpioL ! 

(ja m'a fait lJougremeul du plai~il', 

mille bombe:-- ! 
~Iais plaisir qui a peu dm·,-., fout t'C ! 

C1·ac . le lcuùemaiu ma.nli, voilà uue 

Luilt> qui tombe it la Luruc. 

Je dis nue tuil<·, un véril<', c'était 

uu Lorclw-cul, ct, no:n d · t1ien. y 

CU tlYaÎL llllC ... aCI't'C (•pais~C'Ul'! 

Avec dP~ Jn·(•ctrut ioll~, pas mal c1o 

piucetiN; cL beaucoup tle plu·uol, j ai 

fiu j pat· nc ltoyPI' lontr- cot.IP sa\opt• t'Ïl' l'l 

YOi t• dl' quoi i l rl'lnm•nnil : 

ASSISES 

Pardienue, c'est la revanche des ju­

geurs, nom de dieu ! 

Y a pas cu mèche de monter le ba­

teau dC's mal faiteurs, alor:;, c,e~t le gé­

raut du Pèi'C PcitUlJ'(l qui va gober la 

sauce. 
Et, ceé tonne ne, cc coup-ci. le-. jcan­

foutr.• l 'ont rieu allong(•e , 'la sauce : il-. 

n'y ont pa-; Né avec le du" d0 ln. cm\­

lère ! 

Le c11paiu tin.1·drat pn .... ~L' 'n t' )\\\' 

d'~~ÎS(".; le lundi 1 : ~ jum. 

Parait nWtlW qu'ou l'ht•\'l'ht• püuHh :l 
l'ancien g{•l'nn t. lt' tnpain \ hH'\'Y. '\n·nn 

o. un peu cut\.h· t'O\\Ht\l' \\\\ m.üf~Üh.'\\l' 

a~~Oclt' ... :Mm~, pt'I\U' t''' 'l'll ,\sl d lu\, 
1 l . l 1 • c t\ti H\1 ~\11\l' • \1\,\\\, 1\l\ \\ ,t 1 .\ ... 1\\\-
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core YU clc torche-cul le conccrnn.nL 
Donc, nom de dieu! rcYcnons-cn fL 

{(at·cl.l'n.t! 
'.fut·cllcmcnt, les enjuponnés com-

mencent par le commencement : il a 
pl'is la glit·ancc au nurn6ro 163, - eL 
r.'cst celui-là qu'on poursuit d'abord. 

L(' plus l'igo1ùllard, cr6 Louuct·rc, 

c'est que ce numéro ·163 est celui du 
1 cr Mai, ct, les bons bougres ne l 'ont 
pos oublié, - il a été chapat•dé par les 
IndJins des jugem·s. 

Ils disent bien dans leur putain de 
loi co,zt1Y'- la liberté de la presse que la. 
saisio e~t interdite. . . Ben oui, mais le::. 
jean-foutre de la haute respectent la loi 
quand elle leur est fa'"ora.ble . Lorsque 

p~u· hasard. il se trouyc qu'elle est cou­
r1·c eux. ib la Yioleut ayec autant de 
plabir que si c'ékùt des petites filles. 

Donc, il ne suffbait pas il. no:-:. cha­

rog·nards d'avoir saisi le Xo 163. voilà 

qu'ils sc foutent à poursuivre de:::o tar­

tines qu'ils out <.Jnasimcnt été les seuls 
à reluque!' ... Non, je mc gourrc : les 

copains les ont vues, je les leur ai col­
lées ~ous le nez dans le N° 16!,. 

La prcrnièrc est intitulée la Ji'oit'acle, 
la deuxième Batlt Turbin. 

Dans la Foit'ade, cc qui a fait lou­
chee ces maudits jean-foutre c'c:,t les 
deux ])ecqucts sui,ants : 

Je vois bion, nom de dieu, qu'il faudrait 
pas beaucoup de procès comme ça pour 
fait·c marcher les 1dées; et peut- être bien 
q uc le gran tl cham bardcmen t suivrait de 
bien près, foutre !. .. . 

Et on a bca.u m'emmerder, foutre mes 
meilleurs fistons au ballon, essayer do me 
tord re lo cou, si possible, j'aime mieux mn 
peau que colle de la bande de corbeaux ct 
d'assassins qui a envoyé, hier, pour perpèto 
aux travaux forcés, les deux bons ct braves 
bougres fJUÎ s'appellent Ravachol ct Simon. 

A leur place, je numéroterais mes abat­
tis, uom de dieu l 

C'c5t dans ces quinze lignes qu'ib 
ont dégotté une provocation au meur­
tre . Que v ons en ::,emblc, les bons bou­
~=p·es ? ~ om de dieu . pour cc qui est de 

bibi je db que pour l'y trouver faut. y 
foutre cc qn'i l n'y a pa , ct je m'en 
1 a. pc le cul pat• lCJ'I'C. 

• 
• • 

Tui·cllt·nwnt, Pl lisloit·t~ ne :-;'urrètt• 

pas Ih: l•·s crupult•rit\s dC'H llHtl'Cltnnds 

d'iujubticP, c~'esf comme lt•s ch l', Pux 

LE J)CIU; PEI~AI\0 

~l mnintena.nl \PK b •11 l>f•ttl-,~. d'Eléonore, <ruand y en a plus, y en n 
eucorc ! 

Nom de dieu. je Youdrnisbien donner 
des e:\.'"{>lique:;, mai~ y n tellement de 
tartines de poW'tiuh iec; qu'il n'y a pas 
mèche. Or donc~ il mc faut n.br6gcr: 

ne m'eml,a.\\crni pu~ klf-ki{ \1111• i 

nu lnil . • le ne ~'Ucul~rai pas f\ur· e t 

une n1lomina.ûon de ftO'\l~uh..-.:- un· 
chiée pareille de nurn(~·oF> cl de tarti-
nes. 

Dans le N., '}()!,, les vache~ ont 
tt·ouY6 une provocation nu meurtre cl 
au pillage dans le premier flnnche 1 qui 

n pour liLreJownuJeMaf .. J rcleuse . 
Dans le Nn 165. ils s'en prennent à 

la Larline Momcdes bowrgcoiscs, ous­
qn 'il y n la fameuse babillarde des pe­
tits richards qui veulent massacrer lous 
les anat•chos. 

Là, par exemple, nom de dicu , s'ily 
a quèqu'uu qui dc\t'nit êtt·c en rogue 
c'c::;t non~. puisqu'on non., y promet 

gcntimeul le poic::on, le poiln}ard <'t le 
-vitriol. 

_\.u mèmf' numéro les enjuponnés 
s'en prennent à la tartine de la ciu­

quionw page intitulée l'Image. 
Daus le )\o lGG, y a deux petite::, 

tartines de la q_c cl t)c pages: la prc­

mièt·cA n Palais d: J,?j ustice la dC'IL\:i~mc 
• 

une pPtilc machinctle de conseil de 
gucr1'c. 

Nom de dieu, non! 
.J c ''OU~ dirai ~implcmcnl : <>\ .,. ou 

n'Nt•s l)IU; l"Np esquintés Jf" '\"Otr.; jonr­

n6c de turbin, œpronez les cin•1 num(:­

ro~, relisez les fi:l.ncltcs, cl la., îranchc­
menl : cherchez les delit:.~ 

Si vous les dégottez, je vou::; paie des 
gui~es, ct en plus, jo vous flonno en 

prime la polographie du G1·a.n<l Q. de 
Beau Repaire, va.ss~e en couleur à la 
merde de chieu. 

Y a pas b. tortiller, mille tonnerre ..... 

cc q11'on veut c~L bougrement -risible : 

on , cul crever le caneton. - <:a coule 

de source. 
Cré pétard, j'espere bieu ltUe cc .. 

maudits jean-fesses n'y pa.n;endront 
pas ! Y o. des g(•ra.ntc:. de réser\'c; l~ 
zigues d' allacp.te ne manquent p~ : tls 

s'inscri,cul cP avance, prennent leurs 
uum(·ros, -- cL poiroltent moins qu~.:: 

Danc; le N° ·167. le premier flanche 

Pat,·ouillo/age est pom·sui'i deux fois: 

une fois pour du meurtre et une fois 

pour proYocation au.\: troubade~. 

dans lm:, bureaux d'omnibus . 
Donc, y a pa~. foutre~ Y a falloir 

s'habituer à. vi' re avec des proc·- eu 
pcrmaueucr : s'il y "''·ail m\!chc ou 

prendmil un abonnement. 
Au même ntunéro y a dcu.\: autres 

tartinee:. de vis6cs : celle sur la Sel)wine 
8an[Jlailte cl la rigolade intitulée Co­
clw,l de Cadeau. 

Nom de dieu, ça fai t un gentil Lolal 

dr CINQ NU:\I~ROS poursuiYÏS, el daus 

les cinq numéros DIX ARTICLES incrimi­

nés. 

Pétard du diable, y a tous les délits 

possibles à 1~. clé : 

ProYocations aux troubades, 

Car, 1)0\ll' ce qui est de d~sa.rmer le~ 

marchands d'injustice. c'est pas \ .. i­

hle! 
Faudrait leur faire r opuration d .. l 

poche à fiel. 
Ce qui est beaucoup plu.:. dii'\1 ul-

Lucux qŒ.~ de coupm·l s matou on l 
peau leur ~et·t d ga lou ..... 

P rovocations au meurtre. au pil­
lage, . . . ah. nmn de dieu, je mc gourrc ! 
C'est pas complet : il manque dan:, la 

s(•riC' ln. provocation à Pinccudie. 

DERNIERS TUYAUX. -- J ' t 

\ n mal <lonuc : ll Coq Houg' fcmit 
hien dnnf; le tal •h·nu. -- (':\ L'Pela il\•-• 
t•ail ; .. .. 'il \clllt•lll. l'; ajoulC'\'. j • ni 
tuut. pt·:\t i\ rt•l\lh'\' aux jug m•:-; h'm' lo\ 

eiH·-cul pmu• t(tt'il'\ ) t•ullt,nt l\th\ .\lo 
p l'Ïü dL' pltt!-\, 

dir que- \e \'O\ a\u \ \\\ • • \\U \.u., 

\ . ··rmt v n un \\l i ... , P\ ll 
L ( • 

an~s\. l ,\l' h.• )ur \U • 

l.' ~t \ )\l\ h \\ h - \ \ 

t'.h \ m\\h• : pt ' 
~ n\, n\ '\\l, ""l n 

\'\)\h\Ï\l \ \ 'h \ • 

p \\ \m \U \ '' 
' \\' h \\\ l \ --\ 
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Oh nom dr! rlir~n, c'r~c.:thmdi fioir q\11~ 
J :u r:u une :tet' r; juJJilation! .T'~tais 
tJ:w unr.. I'(Jgnc f:• raminr•u .. r:., rrsw.nrJ J:.a. 
pnru· 'ouur:. ct 'Jui tfUt,>, jr! WJis ~ 

fA· fi ton jJ '.JU~ml ! 
\fjJJ,. djr·ux, on s'e tfl'tJl~ la C(JUCIJne 

jr~ nr:. WJUb di r1ur• c;-:1 ; " Commrmt, il 
fl (• Fm t, df:cirJét;, lt w lslclJr:.1· ... 'f'f: tt1Î le 
tlesnior·, IJIW j'y fais, iJ. tni tout seul tn 
form:ûH uur· :1 •t)c,:iafinn d e malf:titr·ur!,. 
(;'r:st fJ:Is IWrfJ Jrumdn·, }J(•in 1... Jui.r 
El)ns r;:t, et tl~f.r'JÜ!f• un peu ce fJUÎ t.'r:st 
:tn·h·r: J'•JHli cirur l'Cmaiur· que l'cH a.u 
hallrm. . 

'' M rm vir;ux J>rlnard, 'Jll~fJUC tu 
vr.m · fJUC jr· t;(; j:t phu•1 Tu F:tis ccJm­
mcnt cr~ {J'Ur~ ':ïe passcmt; le 22 avril, 
à ~ix Jw urr::, mr,ins le quart, rm crJgnc 
à mu JrJIIrdr;; j':û j uste Je wmp. d'r;n(j­
Jr~r ffl (Jn gl'irnp;mt ct, t1près troi~ mrJts 
d'cxplicJ11f'S, j'üuvt·e. 

Le rom rnist::drr; lir·t: de ~<J. profonde 
un }JI}U t dl• foulard, - Ya-t..-il roe fairr; 
Je coup du pèrr· FNwr·rJi i ~ N(}n, c'e1:)t 
sa C(•iutUI'C rfu'il me fait N;luqrwr: c'ebt 
a r;a. 'I'1'rm recounait un quat·L-d'œil. 

Et Je pct·rruieitiormemcrlt commence f 
Cc r1u'iJ trouve ~st rnaÎh'l'C : le li­

vre d'adresses du caneton ct rrut;lqucs 
}JabiJ1:u·rles de r·or rcc:pondan ts... Il en 
f:tit un paquet, F.aiJs oublier mon revol­
ver ct deux pelits poignard'· 

Ca f:tit on fiC fout ~n route; deux . ' 
fiacres f:out en JJas, et roulez ~apins 
pour Je J'alais d' Injm:tice, ou~qul; pcr­
cJ,c; le; JJUJ'NtU de mon commi~sairr~. 

'J'I'i• cJ,our:tlc cc bureau : gallJClL'X 
m{JJJiüer, hilJclot..: r·upinç; ... le tout payé 
:-nec la 1Jclle rnonûuille rJu populo. 

On s'ac:sj~tc; et je !:lubis r1uatre mots 
d'intr~rt·ogesncnt .J'apprends avec f.pa-
11..!IDCnt CJUC jt; fWÎf:> nccusé de fair·c par­
fic d'uw; :J.!:iSociation de maW.~.itcur~. 

Jll•ucc ! " 'Jill..! rogne une ·w,ix ti1;. 
chitJIJ rmrl. 

Ç:a. promet, norn O(: dir·u! 
Turell,.rnr·ul, (Jn cau.r,c, f.tn b ~ 1 t·, 

ou étouffe la '\'ojx car un 11 nw! Ntm re w,îlà t•n rrmlt;! A'ant d't;n­
tr,~r :w 1J ,,~t, par:tll .pt'il fnut fait·r~ uu 
pr;tiL l.fJtH ; k• /.Jr1ttUltlPnrP,. Lf:S tlcux 
J'OUI-' iJ1 r Jr&rhrmnr·nt · ' ;t~r(; paperas · 
<;t_;t'Ïr: ' (Ju tm Hnit pluH. C!.c~t. idiot. .. , 

b'ét:tle aux u1un;, - t•l a ch~.VJ'le m!r 
t:mt un gaffe vir·uL non houcl1er la. 

J\ qui lr· dier!llt-Hc;, u om rlr! dit:ll ! 
.J 'c•n l'igtJ1r: comme unr~ pr!tik; h:tlr;int• 

dr; w,ir rnl"~ tlr;ux typr;s en J'l'tgc contN~ 
Ju p:tpc;rrt!iEf.:Jic, t:an-; <~edouter tpt'ils ~ont 
r;ux-rnf;mes ctsu;ltp.w c•ltol!f.: cl':tuc::c::j s-1l';. 
qur: lwi p:tptH·:~S"'f!.i c-t cc•u..x qui lr;s OI)Ïr­

CÎ!'~rmt. 

A l:t. P c:rumJH!JJC(!, t rois ou {\Ul.trr! r:rn­
pJ(Jyf!s gdffonJll:u t SUl' dr;:, gros rcgi!r 
trr~ ,, Là, jr· rnr! },uttc contre un vi ro ux 
r opain cJue j•; u'ai pas vu t!epui:, 1r01 

an)',, Ou ~c f.l;rrc; )a }r,uchc ct. <t"bj .. ~ur 

Ir; 101· mc hanc~, nous ~changeont: qu:üre 
Jli!l'lJlf.!S. 

'< 'l'c; voilà, uc,m dr• dit•u! Toi. ici 1 ,, 
- EJJ r,ui, ctu'H rf.p()nd . m'y vr,ila! 

TrJIIl CfJrnrnc trJi... Cl UA,; feJi:: , je !-;llis 
scié tir.: ma pl:tCl;, cJh, :!Mt~ rr~rni--trJn! 
Autd, 1·n fi/Jt·l:ult , je vn.i~ mc: refc,ulrP a 
lt• Jll'OJH'tWJ.llf]l; rlW!C lill &acr( Tlf!l'f ••• c;:J. 
f{J.it },ieu rinlJ ou ix au'-l que j'ai pa'- mis 
lr~s patLr•s tians nne r·éunion ; je ne hou­
geai:- pa~ dr! chc·z moi. .. JL., m'out ar­
s·até tout rlc meme! 'J a.ut pis pr,uy· cu.x, 
lf.s cr,uillr,us !. .. n 

Le copaiu a r·ai ·9n ti Mre a crau : 
pmU' gartlc;r ~a pla cr•, rl(~pui:; unr~ f!l<!r­
uilé jl J'CSt.:J.Ît dan~ ~on lt'lJU. C:a ne l'a 

~ 

pas CJnp(•cltf~ d'f;tt·(~ sucré dang l(~ las. 
Aus'-=i, tou te <.:a_ hain(} coutre le:, jcan­
foutl'e d(' la ltautc y remonte â la gorge. 
Avec quel plaisir il la leut· crachera â 
la gucmle! 

On l'appelle ... On m'appelle ... 

gueule~. 
D'un prt•vr•nu l1 un r .. budamnt'i Y a 

pas )'t•paÎSbCUl' rl'uu cht~\'I!U, W~m dt; 

dit;u! On lr• Yùil a toutt· le tnmutcs 
·Jan lr.s }JJ'Ïsr,u ; l:t loi 1Joutgcoi c dit 
hic.;n C{UC~ r aCCU 1} (•El 1'(.-pUlf! ÏnTliJCf!Dl 

jut' r1u' il l:.a. c•c,wl:umw tir . ..n, mais ç:t, c' r:st 
rlc;s (rmt:tl 1 f·~l'Îlr· HU' I r~ cfJdP, iionl 
lc!S jr•an-fonlrr~ sc tr,t·chcul le trou d~J 
halk. 

J•Jnfiu j'ai un•· pl:v1uc dans leo doigt:;. 
y :t dt•bf:!US u'' l O(J - c'c t ma. cr:llüle ... 

~omhir·u o:rJmmc•'--lll)\1 ~ .Tc; l'ignore, 
m:tis tHJ\lS rlt;wm t'ln~ un. flotte, :1 

'\'ùir )r; rt.:mur~mf.nage ile• l'm.:ine. 
f ,CS ga{fi'S -vrmt, C!t ,;c;nnent comme 

des M:•·al(!!) : y a clr· la f'Oll"~ée ! lls 
sc,nl M•horcU.s cle tr:w:tH. El c'est moins 
que jamais le cas tlc BCrÎTH;s• l'imh(!cilitl· 
pl'tJ\'f.!J'!Ji:dc~: ,, Le 1.J'a'\'ail c'r•st la li­
bert~ ... ,, 

'J ravail rmic;;ihlc, anl:mt pour ceux 
• • • • qu1 c;n 1-lrmt •.tcllrncs ( l'JC! T'our ecu:.: C}Ul 

l 'accompli Hmt. 
Le Ot•pt,t. 11

1
f!Ft c;ucot·(! ctuc l'anti­

c]Jamlm; dn tornlJcau. ~lt~1ne cm cr!llule 
4'"Jn e~l pa.~ u.lJ5(Jlumcnt Sf!Ul. Lf; "rui­
chct cie 1;,. gro St; porté •·cstaut conli­
uucllcrncnL rJuvc 1 t c,u peul apercc·\'oir 
les \'f'tl.X l;t le Hf'% de::> voic..im;, de face ••• • 

D :~illeur5, a:ec l ~n,·ahi~~ement d'a-
rwrchos qu'rJn a vrorluit, le ~il,.nce .-.-t 
difficilcnH.ml l'C!;pr•clé. Cr·u.-~ qui cucu­
lent vont d'uue !!CHute a l'ault·~ er­
t-ant en bât<~ la lrmclte d•· l'ami r~u'il:>:) 
Pllll':t pr;I'(](JÏVf.!lll. 

Dans l'apt•ès-,:rnidi, commence la. dé­
filwlc pour l' inblntction , qui ~c bo111e à 
dou ter uue carte fl'cull·f·c pour )la~~; 
ça dure juc:c1u'!1 8 hf!urcs du ::oir, i 
bien que le:) de111ÏC1 o pn - ... u~ p u­
vent rmlitcr ùr.s 1Janie1 :') a "-aladc qui ne 
rirculr·ut plus i1. ccU.e heure. 

VoHà du nouveau, IJOm de dieu! 
C c·st l1; N1 • de dir·c qu'il vou:s reste 
frJUjrmrb qucqur; cJ1ost.~ à apprcndrr;. 

'J umllr•mr•ut, je me tords 'fUimd je 

EL a.pr·ès les t·{;pouc::cs aux c1uc~tions 
d'u;.:agc fJU'c;n YiJJgt-fJUâlJ'(! hClli'CS flOUS 

allons rlonw:r tr·ois douzaines de fois : 
nom, rJr(mfJmc., domicll(~. etc... (faut 
hien que• la papera~t:el'ic JMt.reho! 1 nous 
radinon~ au IJr•pcit, c·~corlés chacun par 
no~ dnux c]wndellc!:! . 

En rh emin, on C'roise d'an trec.;, copains: 
c'rst un serl·ement de maing a la hlitc 
avec troi~ parrJlc~ échangées a la volée. 

n,. tapr·r~s ·out déj pu.t·ti~, - n u"' 
re lon~ une cinqmmhiu · 1ui n 1 a. li­
l'Ons que de nain. 

ai de tpwi il J'CloUl'JJC : « Si' ou. n'a­
·,c z trouvé que ça prJUJ' pr6lexl<; iJ. mc 
uc •. N-tWJ.ntJr. 1rr Mai, c'est pas fo1·t. )J 

A pl'es divf•r· .. r~s h:thioles, mon crJm­
mi ail'e; m0 coJJe d11ns Je· .... palles de 
11cnx rou in , r:L 011 déh()ulim; les es­
r•.,J'( 1 JWIIJ' :tJlf•J' ltll JJ(:pfit. 

( J11 :u.,.iw· vite ; mrs dr·ux cr,;.rHc:mt iL 
ln Jr,urdP, fJIJ 'JUVI'•' mai f'OIJJ' JJtm:; J'r. 

fr•J Ill Cl' Jtt }Jill te 1LU Hl/. «. .r\ )a j 1t ;J'f1Ht 

Au lJf•J ,r)L, ]cs rou~;.:sius uouc: plaquc;nt 
avec uu u au revoir,, ttn i n'c:;t pa .. en­
courageant. 

Et rm l'ecOillllH!ucc ln I'Ïionrnclle : 
uom, prt•uom , etc,.. Pui la fouille : 
il fhut 'id"'' '!i poclt(', . . . 1 >o l,t, au 
gn·ffc ; rla.llR l'aulichLunh1·r· llllC' d ·rni­
duu~n.inc dt• c'tLIJiiU'rJ • 

Y c••• a 
J J{U'{l iL- j 1. 

Le lendemain i u m· tin n Uuu~ 
de no ca ' . .., cl c n 1 1 1 l 

chœm· linus ln. ~lU· d · f mU . 
1 ,a rigolo du t ut c \ ' · 

de '-c fonh · l 11 l 
pl t chr • l • u \ u 
f1 n l'l'' , 
t ,ut · le· <· ut tU ' l 
c lU nu lt' \ \ ' \ ' 

ltl l ,,, • 
l\ u ' ' t\ \\ h ' \ \\un 



1.1~ l'fmE l'El~AI\1) 

~----------------------·-----------------------------------
Toul ju~Lc a.-t-on l1• lcmp~ de rcnCi­

ter ~Oil ~l'impanl Cl OUblC:• (( YOtl'\ Y0\1~ 
fr·ul"qucrcx là-bas ... >) ); u pattes o~t 
~ ·c .... bigrlù dans une nouvelle ... a llc ou 
poiroltcnt d ::jà les 1 n·c rnict·s J•a::o~{·~ · 

g 11 (in . ou pcnt soufllcr ! On lle.ut ja:­
cn 'Set·. tout en attendant lt•s pa mer~ a 
salndc. - (•t ou en us0., no rn de (lieu! 

Sw· la trentaine c1ue nous ~ommcs 
je ne vois ~nèrc de .trombine~ incon­
nues : c'est t.ous de Ytcux copam~,- y 
a pas d<' Jlonvclles rect•ttes. La police 
c5'L routiuit•rc, c'est tou.i•'ur.,; les mèm('s 
qu'elle a à l 'œil, -les plus 'Vieux. ceux 
rrui out. d(·jil cu des aYCnLur·e~ . cl f'urcr'·­
meut Nant plus en vedette sout 1n.oiu::; 
dillioultucux il dénicher. 

.f'cn trouyc plusieur::. qui s'(•taient 
I'<tnp·é::, des Yoiturcs ct des omnibus; il~ 
a.Yaicnt di~pttl'U cmpoguC.:·.,; pat· lit grifl'e 
de ... hc~oin~ matériels, ~'étaient w ....... agis 
pour donner une régulière p<\lée anx 

• mume~. 

Le Yi cil homme s'est r<'yc•illl· . nom 
de di<'u ! Le leY ain de réYoll c ümrH'nl.e 
but~ gre meut: il serre le~ poin~ .. ! 

<< ....-\11, ra ne sert de rieu d' è t l'C :::.:<.1 ge ! 
ronchonue un · ot·ateut· lJOugrcmenl 
<'conté. y n qnclquc qun.h·c à cinq :m:::: ... 
(:a ne sert clc rien de rester Lcrl'i dm1s •• 
son coin ! Eh hien, c'c::::t etLx qui l'au­
t'ont Yotllu . je mc refou::; dans le mou­
Yc·mcul. .... les salauds lH' m'unt pas 
lai~c;é la paix, - ils cu ~ubiruut La 
cow:équenccs ! » 

• J c le (JUilLe pour roclailler au milieu 
cl(·:~ gl'oupc::::, sui.:üt· <leti bricoles de con­
YCr,aLion. 

Oh. y pas d'n.,ac]u::;semeul: nom de 
dieu! Cc qui rlomine tout c'e;:,l ln. haine. 
- une haine chauffée à blanc ! 

.f'rcoule un Yieux copain de SainL­
Oucu qui baragouine moil.i(• en patois 
r--a réponse à l'inslrucliouueue : c< Fou­
tra. que j'ai dit. les malfaitmm; c'c:::: t 
-vow ... ! C'est pa::; les ma~ons qui font les 
mai.;;ou::; ct qui couchent dehors; c'est 
pa-:, les cordouuicr::> <1ui u' out pa!' de 
:::aYatl's aux pieds; les laillcur::; (lUi u'onl 
pa::, de feu.:;quc:::: ... • J r stùs un Yieux:, moi! 
.T'ai de::; gos::;e:-: ... ct quand le chOmage oü 
la maladie m' cmpC•cllait de leur· fout l'C' 

hccquér, ;r a prrsounc r1ui lent· en n 
drmn(• .,. Y a JlOUrlant de quoi 'lll' la 
ferre! Ah, -vou~ croyez qu'il n'a pa:, liL 
do quoi sc rt'·voltcd..... Oui, foult·a, 
l<'~ malfhiletu':;:,, c'est Yon:-; !. .. >> 

Un auLt'c, uu yicnx hadJou groguc\ 
dnu~ f40ll coin : c< ?\Ialfailt'ltt'S ..... <' ' t'si 

llll Jll'OCt•s dt· Lcndn.ucc ..... A lot·.,, quoi '? 

Ils v..-uh•nl nous pous'-cr au ma.qnis 
comme c•11 Cot'5C? 

pal" \1·~ uum.~. hnt. l·l(o f,,utu ("\a hlll:·t"lé 
, ·c•tuh·Pc\i -.oir. 

- Y a pa~ de maquis cu Fraucc ! 
- Tè, petit . el le chùlc:m de Fcr-

rièt·c ...... ou .... q ne perche le roi de~ grin­
chC'~, c 'e!::it-y pas uu chouette ma­
<tui~ 1.... . » 

C:e !:-Ont nos derniè res miuules de 
~aicl6. On vient. nous prendre, nou:-~ 
d(•Jilons et. après l'appel, nous gt·im­
pons dan" 1<' panier it. salndc oit \es 
muuiciptiux a(fectent. de ~ort.ir les révol­
vct·s de. lem·::: gaine~ ..... Kous cmpli:;­
sons lt·oi:; Yoil m·c~. 

1\om de dieu. nous ~ommes ::.ecou(•s 
com mc jamais ~aladc no le fi\ t. 

~!ince de cahotngc! ... ).lttlèlcaporlô 
cont~·e les parois de la coquille dans \lll 

~l'couemctll faram.iucu.x : C'e~l ).la:r.a~! 
Ici, nom- ne ~ommcs plus parqué~ en 

commun, chncun a ~a case, - c'e~t 
l'a, nul g-oùt elu tombeau . .... 

Toul à l'heure on , .a HOU-5 <.louchet·. 
C' c .... t pn::. ll'op lùt ! Chouette ùouchl' 
qui Y a non-=- nettoyer de~ pat tc~ Cl'i\'::'­

l--l'tt:-:c~ de~ roussins. .. ).lai~, fuult'C, 
c'c:--t aus~i La douche de l'ouùli, -
prc:;qn<' le lcmice laYagc du mnchahéc 
~m· la dalle de la. ~lot·~nc.. . . . >> 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

- Di~ moi. l'a.mj , quoi doue qu'on 
t'a sC'l'iné pcnclanl ces cinq ~cmainc~ ? 

Eu prr,vincc·. j\! pcn•e pa c\u. il cu 
l'l''lf' au clou ! 

Ou ccnn\ail l 'hbt(Jirc cle la moutaF ... ~ 
qui accouche d' uni.! :-<Juri... : ici c'e l 
pirt• . nom de dieu, la mont..~'ll<:\a,.orte 
<le toul ! 

A.voit• fait lantde llaflasprmr (•narri­
YI''l' lü. c' c ..... t mouche, nom de tlicu ! 

• • • 
Oh~ mab. ~i c·c~t fini en r'rauce ~ 

cout imll' en Bcl~ictuc ; turdtemént 
c'c .... t pa~ comme ma\faitcu~ qu'ou 
pantnl' te~ copain;;. Quèque <;a fout. le 

• . 1 1 
r(• C~ult al c~t toujuurs uu sucrage u au.a.r-
cho~~ 

.\ Flcmall<' Gt·aut\c pd!:, de Lièg..:p 
troi~ zi~\w .... tl'allàquc ont Hé an\:t(:s; 
it Ou:,!rée y en a eu un, le copaiu ~!ar­
col le . 

Pour cc qui c.;t de" perqtü:::itlou~ -
nwnt.... y rn a Ù<.'s las : lt..·~ l"VU. ... :;m.:; 
hr\.r('; l:out COllC\ll'l'CUCC {\ CC\.Ut. de chez 

l"' 

1\0U~. 

Tontes c~;;; llé~o\Uatiou..:; c'c:::t 
de.., explo .... iott"" <lu l •r ~lai. 

• • 

\Cau:::c 

Ncrn de dil'u. }c ne sais 11a..-... '-Î l ..:. 
~1·ossc~ lép;nmc ..... ~c l'cudent bien com11tc 
du t ut·bin qu'ib font partout. . 

n~ ,·culent tcl'l'Ûll.!l' h ........ ~..~.~. - ct lb . , . 
ne 'oient pa~ ttuïl-- uc réu':::l .... :::-c,.t_qu a 

lr-, cxn-..p.:·rct·. 
u~ craclwut en l'ait' 1 

- Qua~imcnt rien ! j'ai ju~lc él(• 
1lllC fob Ïl l'instruction, le ju~û\\l' mc 
elit : u Yon:.... faite:; partie d'mw a~:::ocin­
tion <lf' maLl'a.itcm·s. » - Couuais pac; ! 
que j'y t't•ponch- •.. .Tc Yon-: di:-. lLUC ~i ... 
.J (' YU\1'- di.:; que llOU . .. 

En Yét·ilt'' c'c='t pa.t·cc que 1<'::. mat·­
clJancl:- d'inju~ticc L'out salcmcul clans 
le w·z ctn'ib m'ont gard(• ..... i longtcmr)~. 

Et leut' !!la:\)au pounait l>icu 1 urt\..'­
lornber -:-m·lc pif. 

- Olt, mon pau\TC fi-:5tou, faut pa:; le 
clé ..... c;:;p(•rel'. puisque tu cs dehors vien::; 
boir'L' une ::,out('Ïlle .. . Eu altcuda.nt que 
tu repiqu e'- au tntc . 

' 
1 

I~vr 

Eh. font\'(' . ' 'ont hi • 

• 

pa.::. Vl'tÜ. li> ,\mmdh.·~. ~t h.• .... 
gl•oi .... e .... don l'. nom de di'\\. 

FIASCO! 
J..p.._ ''la mniuh:nnnt '{\\Î ::-out u l ~. 

~.h~ ~.h.•molir ù i!' tu1d.... ~ m1 .... '1 ~' l 
-

Enfin, nom ch• tlicu., l'a.fl'ait·o e~t dn.u" 
le ~ian : h· coup des malfailom ~ c~t 
rall•. 

Y a pa~, lrs jean-foutre ont hnugt· '­
meut lJicn prou' é qu 'en fait dt• 1\Mllni­
lcm·:.-, r'0...,L chcx eux qn'ou h·~ \'l't'lw. 

Les dcrnie1·~ camaro ..... qui Nah,ut ~.\n­
cm·n nu hallon ~ont ~m·ti~: \\a-..t\y. 
Hauut HodlH'h, Cat ll'I\U\., ''' plùoabh ­
nwnt qttl'lltlll'~ aull·e~ .. \ont nn lh.' '~\tl 

•l d,• poi('l'um \ \Ul • '-''-'_l~u · ut 
h'' p\u~ ~olide ..... 

Et pm· lnqu 'lh.• \h. h \\ h'l\ \ ' lu,­
h• .... hN\-.. \) l\ll_!\ ...... 1n' e\. 1\.'l\l \\\\ 

j \\ \ ' l~ . 
\ \\\.'\\t h \\\~\\l,\f. •• \\\\\\ \ ......... 

Et , \\H. j n \'l;.vh.• ,\ l' "\'l ' .. 
j't•n "\\is Ù\\ t \\ ..... l ..... \ \ \ 
l'\ h ... hmnw.... l l\\ 

hm~t,'m\ ........ \'\,\\ n 
'l'\'lU', h)\\\\ r '. 

• 

p 

a' 

e 

t 

• 



• 

, 

• 

( 

Vraiment, je ne veux pas avoir l'air 
d'un s:wa.ntassc ct d'un philosopheux, 

• • • • mars JC ne pouvars pas arrrver à com-
prendre comment y sc faisait que des 

• gas sorcnL Rl'~Cz gourdes 
PoUJ· et•oirc qu 'il.s pouvaient répondre 

pour toute la. vic d'ou..:-mames, de leur 
cœur et de leur peau, 

Et pour prendre cc t engagement 
alors qu'y sont presque dos mômes ot 
qui savent rien de rion de la vie, et de 
cette Facréc nom de dieu de diablesse 
d'c.xistenco. 

Ça encor·c ra sc pardonnait quand 
c'était doux jeunes gas turbinours qui 
sc foutaient en ménage, légalement. 

Y sc gobaient ct pouvaient croire 
qu'ils sc goberaient toute la. vic. d'au­

-
LE PE:RE PEINARD 

D'abord le bandit qu'est habilul! aux 
coquines s'emmerde fort aYec sa jeu­
nesse : c'est pas rigolo, quïl trouve, 
c'est trop naïf, 

Et comme. il est un peu remonté en 
pognon, le salopiaud recourt la gueu!:'e, 

Ou bien, s'il le fait pas, c'est qu'il 
peut plus, foutre. 

Et alors comme c'est chouette pour la 
petite, qui no s'est pas mariée pour des 
prunes r.. ... 

Fal.aloment, la momich ardc sc fout 
un bl!guin dans l'œil, elle sc met à go­
ber un mâle ct crac, elle se: l'cnYoic. 

• • quittemonts ou lea eondamnationll d~ni!Ot• 
ros qui los suivent. . 

Si l'oiaivot.O t"8l la mèro do t.oua lca vtees. 
l'iddc cio proprittt at l4 mc:re de tolU lr• 
c rirncs. 

A cot état d'osprtt, quelR roml'dc.'s t D'a­
bord, la ftétriasuro par l'opinion - oa, 
dovant l'odieux des dornièrcs ,·engeance3 
conjugales, un reviromont commence 3. se 
produire- ot lo chtltimont oxomplairo dt~ 
Opoux qui so croiont abusivomont en drott 
do se fairo eux-mômes justieo. 

Puis un o.utro moyen plus radicaL 

- tant plus, nom de dieu, qui n 'ont pas 
que ça à penser, qu'y faut foutre la 
boustifaille au ménage, ct la becquée 
au.'\: momicJutrds qui rappliquent dare­
dat·e. 

Et olle a foutrement raison, nom de 
diou ! C'est là quo lu. salopise légale 
commence, foutre, ct ~a sc termine 
presque toujours pat> du sang, ton­
nerre l 

On so mt\rio, d'nprès les statistiques, d~ 
moins on moins . Et \'on so mnrioro moins 
oncorc a.vsc l ' instru<'tion plus dévcloppOO 
chez los femmes, lo~quollcs, so rendant 
compte des inconv6nionts ot des dangers du 
mariage lôgal, tondront do plus on plus a 
lui substituer, sans formo.li~s el sans in­
tervention do la soci6t6, une sorte de c.on­
l1·at lib,·c, résoluble à la volont6de l'un deR 
deux contractants. 

• 

Du reste, les trois quarts du temps, 
ces ménage:-;-lit, ça boulotte tout à la 
douce sans fnü·e d'épateni d'esclandre, 

.Mais, nom de dieu, c'est bien autre 
chose dans la haute ! 

Quand un salopiaud a dépassé la 
trentaine, qui commence a pu avoir de 
cresson sur la cafetière, et de pepète 
dans la poch~, 

Quand le ciboulot est vide ct que les 
jambes commencent à vouloir pus aller, 

Le cochon veut faire une .fin et se 
ranger, c t le v'la qui cherche dans son 
monde de voleurs et de saligauds. 

Y s~adresse à Pierre, à Paul, fait des 
visite~ . pelottc les vieilles maquerelles 
de la haule, joue aux: dames avec les 
radoteuses ct au piquet avec les ramollis, 

Et finit par dénicher cc qu'il cherche, 
nom de dieu. 

Presque Loujour~, c'est une jeunesse 
qui n 'a pas vingt aus, qu'es t encore au 
couvent, qui est bien nourrie, hien fl'us­
quée ct qui ne demande qu 'à 1·ivre, 
foutre. 

l\Ion cochoulareluquc pas longtemps, 
mille bombes, y s'en fout, c'est la ga­
lette qu'il lorgne. 

Et mt hrau jom· ou ::;igne le contrat, 
on ~c fout des col)tumc~ rupins, des las 
de cn}J{)fiu~ cl tics, qu'ou fJttic cher, vien­
nent guoulcl' des ~:do pises cu musique à 
l'églLc, le nwire se foutsa ... ous-vcutrière 
ct clr~ruculc uu petit dirscom·s. 

Et c;a y (•si, v'lit la mû me mari6c pour 
lu vir· ! 

Quoj 'tn'il nrrÎVI!, le lcudcmnin, uum 
de ditJu ? 

Lo snlopiaud, qui s'est marié, crè·ve 
la peau aux doux gas, ct la loi l'ac­
quitte, nom de rlicu ! 

Faut pas ct·oirc, les camaros, que 
c'est toujours ù<~,us un moment de 
colère que le guetLx cochon fait son 
coup, 

C'est pas vrai, foutre 1 
Le bandit a bien réfléchi : ayant la 

loi pour lui, qu'il tuc du qu'il tue pas, 
y garde la galette, 

Y devient légalemcn~ le tuteur de 
ses gosses. Et l'assassin pourra faire 
tranquillement la noce avec l'argent des 
assassinés . 

~Iais parait, nom de dieu, que . tous 
ces bandis ont trop joué du truc, ct · que 
les bourgeois eux-memes commencent à 
se foutre en rouspétance. 

:Jiême que les cannetons bourgeois 
gueulent ferme ct que les plus auda­
cieu.."'\: se mettent à s'attaquer au ma-

• nage. 

Que c 'est pas trop Lôt) nom de dieu! 
Y en a un .foutre, qui a été plus loin, 

encore, ct comme son flanche est bion 
fait, je le colle tout de go sous le nez 
des amiuches en matière de fin, nom de 
dieu ! 

t: Enfin, y a la notion de propriété, depuis 
si longtemps ancrée dans nos âmes, et que 
dos choses n~us avons 6tendue aux person­
nes. Nous nous imaginons que los enfants 
sont la propril>to de leurs parents; do lt\, 
l'inouïe indulgonco des tribunaux pour los 
pères ot los mères qui martyrisont lours pc­
tit3. 

Nous noud imaginons ctn'uno fommo ost 
la propl'i6to do son nu\l'i, un mtwi lt\ pro­
priOto do RI\ f<11HIHO; ÙO lt\, tOUS COS Cl'ÎJ\H S 

conjugnux., tous coR mourtl'û!i d't'l lH>U\, d\\­
pouso~, ll'mnunts, do llltdlt'(IS ~. t'l h' nu· 

En sorto qu'à forco d'avoir voulu prot~g&r 
le mariage, on l'aura tu6- sous sa forme 
actuelle. 

Chouellement parlé, mossitl'u Gram­
mont, mais quoiqu'y vont dire les pa­
trons, quand Us vont voir votre babil­
larde~ 

Et pourquoi que vous nous défendez 
pas plus que ça. q11an<l on insulte n<r.i 

compagnes . . 
Quand los enjuponnés les traltent de 

fille, co qui veut dire 1Jlllai?l, dan:::: 
votre at·got (le bandit 1 

Faudrait voit· à donner cncot•e un 
beau coup de gueule, camaro, si tu veux 
gagner un bécot du vieux P einard. nom 
de dieu ! 

COUPS DE IRANCHET 
Mistoufle. - ~hwdi soir, on coU iL 

l'hospice Louis un~ pau,·r\l bous~"'' e 
quurnnto ans, rnmth .. ~ "' 9ur le trottoir d l 
l'UO ~hwic-LOUl . 

I .n mnlhmlr\'U on ju to cu l\l t\'ml d 
dh·e tt j'ni fnim 1 u \. t " tourn l' 1 i\. 

- A Snr' no , c.'o.: l un ll\"l"\ , \. ' 

Ph~lipN\\\ "t (\\\\ ) \1'0\l\ \\\\ ,, l\ \\l\1.: ~ 
• 

noir t\ lll'(lt\"' ''"' \l\\ n l \\} \ \ 
\\\:oh' pour \\muN'\\\\ 1 •h u \ \ 'h 
, l 'n ph~ i ,r. 

• t \ }lt\U\ t'ù ''l \\t U \\\' l 1\\ l r 
T\'l h\ hl \Ull'\ 1 
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Turcllcment, f!i je m'avisais de dire que 
Jcs dcu;x bonnes bougres9e5 aaraient mieux 
fait de prendre de }a bidoche à l'l:tal d'un 
boucher au lieu de se suicider ou 110 laisser 

claquer, 
Le Grand Q. de Beau Repaire ct les mar-

chand d'injustice n,. manqueraient pas ùe 
s'en pnud1·o au ~OpRin gérant. 

Que Je populo cr'è\'e, ils s'c.n foutent, -
pourvu qu'ils aient les tdpcs farcies. .. 

• * 
A la. ramasse!- Mille bombes, j'ni 

jubilé comme une petite folle en reluquant 
Je Jlnnche suivant : 

Mnrdi matin, un zigue d'attaque foutnu 
un pa'~'6 da ns Ja vitrine d'un cbnngeur du 
boulevard Germain,- nn youtre nommé 
Rottem bouTg. 

PataTnf! Les gln.ces "'oient en miettes. 
Le bougre allonge la patte ct chauffe une 
garncll<' oü y avnit pour quinze cents frnncs 
de jnunets. 

Pas besoin de dire qu'il a jou6 de la fille 
de l'air; malheureusement les fiics se fou­
tent il ses trousse~. 

Arrivé place Mau be, et se voyant prêt 
d'êtro ~tgi·ich(i, il a lanœ los jaunots i toute 
volée, kif-lcif une pô.tgnée do dragées. 

Ça no pouvait pas tomber en un meil­
li'UI' co~n : la place Maube est, en effet, le 
•·end<'/.-\'Ous des purotins, les pauvres fieux 

• 
sP sont \1\\:~ncnt foutus à la cueillette. 

De sorte que cos jours-ci, grâce au riche 
zigue, on fait bombancea la Maubo! plus 
d'un mis touilier se cale les joues et ne re­
file pas la comète. 

En etfet, des 1500 balle~, les sergots on 

ont tl. peine ramassé pour 450 balles, et ils 
ont étô assez couillons pour les rendre au 

richard. 
P our ce qui est du gas, il a été sucré, a 

gueulé<( Vive l'Anarchie 1 llll. déclnr·é a'ap­

p('ler Louis Remougeon et a affirmé que 

Ravnchol est un bougre à poil. 

TurcJlcment, on l'o. o)\pédié d Mazas 1 
• 

, 

CHOUETTE REUNION 
Chouette soir~e, samedi soir, à. la sa llo 

du Commerce, nom do dieu, ct c'est du 

bon turbin qu'ils ont fo.it là, les camaros, 

tonnerre. 

Yuvnit une floppéo do bons bougres qu'ô­

tnicnt \Cnu~~ plus de doux mil1o, disent les 
cnnnctons bourgeois, et faut quo ç:n soil 
\'J•ni, milln born he~, cnr çn lo:i C'm mordo 
n~sc;r. lJ un nd lo populo,~ vion t ù .. nos 1·6unions. 

LE PÈRE PEI;,-\ARO 

D'abord y a le copain Prolo qu'o. jnclû, ct. 
1l a d<l ln gueule, le camaro, quand y '~'OOt 

s'en donner la peino. 

c~yon de "'.0. poche Ct. qu'un mouen Td11. \. 
l'"'~.pour una eartoucho de clynaml~. 

Au~i il o. ét.O cbouelte quand il ù parlé 
des demiers procès et qu'il a affirmé, nom 
de dieu, qoc tous les bons bougres se soli­
darisaient. avec les arrêtés ct les COLdamnC:!>. 

Pu·e crapulerie : On 11. arrl:,1.6 son frangsn 
co môme tempa. 

Pour<tuoi 't 1l n'a pns parlé .samedi ... 
'd ~.na 

{11\S soru ecra.yoo ... Sou oui mni& 0 ... \' 
'ù. • ' .. n. 

so~ro cuuso qu'll est ln frèro de Fortuné. 
fous doux ont ét6 gard&; une jour:noo t Et. la salle tout entière applaudissait 

gueulant ferme, acclamant les noms des 
copains en prison, que c'oo. était riche, nom 
do diou 1 

rehlchC:s lo soir . e 

Après lui, ~.a aôtl!Ze•acco. Vous vous rc.p­
peloz co nom la, pas vrai les amincbes, 
c'6tait Zcvc.cco qu'était secrétaire à l'Égar 
lité, autrefois. 

O~é, les bon<; bougres, n'ouoliez pas que 
depms le l J:;Cptomhrc 1810 nous 'Sommc:s 
en Raie Publique! 

Dans cc temps là., le bon bougre n'était 
point encore anarchiste, mais il y venait 
nom de dieu, ll'aalgrt: lui, foutre! 

Il a\·ait beau rouspeter qu'il ne compre­
nait pas, ot patati ct patata, <;.n est vonu de 
force, ln jugeot.te, mille b01nbcs, t v'la 
maintenant qu'il n'a plus t.re..c ct. qu'il so 
d6clarc fermement anat·cho. 

Et c'est bien ça, nom de dieu ! 
Il a pal'l~ du vol, do l'assassinat, do la 

dynamite, de fu:wachol et de Pini ; même 
qu'il m'a foutu du baume au cœur en en­
gueulant les journalcux bourgeois, qui sont 
condamnés, q).l' il a dit, nom de dieu! 

Puis, qu'il a ajouté, faut plus de guerre 
ch•ilo, mais la guerre sociale~ faut que tout 
les crêvc-la-faim prennent la Société O. la 
gorge, mille hom bes. 

Et pour terminer il a gueulé que la jus­
tice du populo veillait et que cette justice 
10. n'avait qu' un nom, ln dynamite, ton­

nerre 1 

LE 

PÈRE PEll'iAl\D EN Pl\OYlNCE 
ROBIN COCHON 

Reims. - Ohé, les cam~ro, rèmoi-s, 
faudrait voir à s'entendre et. à ounir les 
y(;ux, uom d'une pipo. 

Yo1h\ \n ~rcondc bs.hillarde que des bons 
fi<'ux du pa.te\in m'envoient par rapport. nu 
prochuin procè~ des Assises, 

Ousquc qu'un bon camc.ro, à. nous, va 
passor devant le comptoir d'Injustice.. 

Po.rnl t que lo copain, mc dit la derr.ièro 
babillarde, ''a étre defendu par un vacher~ 
pi \lier d'église et. bou11'eur do pastille:;. 

Un gros muffe gras commo un cochon~ 
qui a. reçu déjà un coup de pied au cul en 
se présentant aux élcctanccs comme con­
seiller ci pal. 

Et le camat·o qui m'écrit, rogno ferm(', 
u ça snute au:x. châsses, faut pas qu'on croie 
que nous sommes ici cul et chombe ascc 
cetto vermine-lô. n, et patati el patatA. 

Après, ça été encore des tas do bath 

flanches d'une poignée de bons bougres, 
Leboucher qu'a fait rigoler ferme le populo 

sur los vacheries et les couillonnades des 

Voyons, mon vieux, faut pas te foutre n 

cran comme c;a, nom do diou l 

gou,•erneux. 

Qu'est-cc qui a déniché ce bt-au merle \a? 

sont-ce les copains ? Est-cc le camaro \ui­

mêmc1 

Fortuné qu'a engeul6 les jugeurs, les 
fouille-merde ct tous les bandits de la gou­

vernance snr les copains arrêtés. 

Louiche ct puis tous les autres quo c'on 

serait trop long a énumérer, nom de diou l 

Et lo populo était chouette geulant u Vive 

l' Anarchio >> chantant la Dynamite et le 

Pè1•e La Purge. 
Ce qui faisait (airo des sales gueules 

aux roussins, qu'étaient dans la salle ct 

qu'y chiaient dans leurs culottes, mômo 

que ~.a sn linguait fertnc ... 

• 
• • 

Encoro du nou''Ol\U, nom <l<' diou 1 
Pl\rn.il quo tous lo~ bons bon~\'i'S qui out 

ptLrlu samedi 'ont èt1·o poun;uh is. 
Bwn tuh·u~, ruillo l)t\OO\·d~ 1 \1.\l',\i mt\tin 

ln 1'0\ll)tit.} Il t)\lCl'l\ \\Il t\<'!-3 Ul'\\lt)\\\' '• l'\\l'l\\\H-1 

a cauHo qu\m jnot!\ut 1\ o.nnit ·o,·ti un 

Ou n'est-co point plutôt le chef de-. ju-

geurs q~i ra désigne d'office.~ 
Alors quoi, (tue tu ,·eux qu'on y t ~ o • 

A moins qu'un do ,·ous c 'rive ,\U copaiu 

lui-môme en le priath do \l6signcr on 

tl."\'OCU.t. Cl do récuser \'null'(\, 

Mn.is pao;; la poino do ~ fùu\t ' t n.t n 

coll•ro, "'' fisl:.)n. 
Toujom·s \cs )ug~.ur;;;, "oit-lu, ,• 

ln mùmo g\'!\Îne, \'t cllo ,.,t îoutum 

\'aise c tto grain\' 1~\, n md d\ u. 

MOMER\ES P lROU\llOlE 
P~\te~u •• Fn\: m\\ 

mon ·hl'\ n~ \ trom\\ t ; \ 

,,ih\,, r nu" t 

r 

\\\ s\t l (\\\\ n "\ \ \'\'\\ \ \\ \ ~~\flll(<": 

\.\'"''\'\ ,\ \ \\ \ 
,h, fo\\ r\lrÏ~\\ • 
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LE PÈRE PEINAJm 

Dame, ça so comp•·cnd, si on leur fout 
des :\l'mes dans Joa pattes c'est pour qu'ils 
en u~ont . 

Ça deviont rigouillnrd 
de diou 1 ~ 

tout plein, nom dimanche, t\ si:Jt heures du bOÎr, tlll nou­
veau local, l'llO ln.kormnn. 

Aussj, histoire do so faire la mt\in, il ar­
J•ivo dos coups k if-kif t\ celui de dimanche 
soi1·, à ln barrière do Clichy. JI 6tniL n pou 
près huit heures; doux bons bougres con­
duisnicnt uno Yoituro do déménagement, 
quand sans dire tc ouf! >> une bande do po­
Lits patrowllotnrds Jour ont sautO sur le 
rûblù. 

LE DROIT DE CUISSAGE 
Vienne. -Encore une prcuYo à. foutre 

sous le nez ùes loufoques qui nous racon­
tent qu'uutrofois les seigneurs pouvaient 
se payer des fonottcs chouott.cs, mais quo 
maintenant ça a chang~. 

Reims. - Lo P ère Peinnrtl ot lo. H ·vollr 
sont crié.c; dans ln rue t\1, port(!s il domicile, 
par lo camarade Vincent. 

Bordeaux. - Lo Pèl'f' l'e11w,.,/ ~st en. 
vente plnco pot· . Bcrla.nd, kio~quc n ~ 7. -
Cours Victor-Hugo, kiosque n° 28 ct n° 33. 

Ils ont pris la guimbarde d'assnut, co­
gnant sur Jos gas ti coups do crosse. 

Tas de tourtes, 6cout.cz l'histoire d'un sa­
ligaud qui n'est pas un soigneur,- co qui 
ne l'ompt)cho pas do commettre les mêmes 
cochonneries quo dans l'ancien temps. 

Bordeaux. - Lo 11 Père Pcmard ~ est. 
on vente che~ Mme Maury, place int.GrLu .. e­
d'Aquitaine ; chez Mou sor, tailleur, rue 
Sainthe-Catherino, 199. 

Beauvais. - Le 11 Pèrr Pcinm•tl n est 
en vente à ln \ibrairio Ouda1ll<', rue du 
Théâtre. 

Turcllement, les bougres se dëfondo.icnt 
comme ils pouYaient : '·oiJâ. qu'un des gos­
ses gt·impo sur le marche-pied et cracbo ù 
la figure des deux pauvres typos. 

Mais patatra, Yoici qu'il se fout Je cul 
par torre ot la charrette lui passe su1· un 
abattis. 

Les scrgots s'amènent ct malgr6 un tas 
de bons fieux qui voulaient servir do té­
moins à décbarge pou1· les doux conduc­
teurs, c'est eux qui ont été coffrés, ils seront 
poursuivis et sûrement ils écopperont. 

Pout· cc qui est du gosse, y a pas O. tortil­
ler, nom do dieu, c'est oncoro uno victime 
des richards : c'est eux qui, en lui foutant 
des idées de férocité dans sa potî te caboche, 
ont plac<.i sa pauvre patte sous la roue de la 
char .retto. 

ENCORE LA DYNAMITE 
Commentry. - Parait qu'on en a assez 

dans le patelin des bafouillages des socia­
les li la manque, nom. de dieu 1 

Et que les bons bougres se décident ù. 
faire leur besogne tout seuls, en lâchant 
les bali ''ernes électorales. 

A preuve, tonnerre, Jes deux coups de 
dynamite qui ont réveillé les Bourgeois dans 
la nuit du 27au 28 dernior. 

La première boite qui a sauté apparte­
nait a un sale exploiteur de J'endroit, nom­
mé Bodard, CJUÏ occupait cent cinfjuanto 
esclaves mécaniciens· 

1 

La seconde servait de percl1oir â un sale 
bougre du nom de Aujame, ancien maire 
opportuno, dégommé aux dernières élee­
tances. 

Lo jean-foutre en question est exploiteur 
d'un bagno Il tisser et so nomme Séguin 
jeune; ah, il no se prive pas do conter fieu­
retto U SOS OUYJ'Ïères ot, turellement, pas mè­
che do l'envoyer dinguer 1 Cet.te vache do 
misère est toujours lù, ot. plut.Ot quo do 
crever ln fo.im, bien dos pauvrettes subis­
sent l'affr·on t. 

Quoique ça, mille bombes, il arrive que 
des fois Jo Sëguin trouve ô. qui par lot·. Ainsi 
l'autre jour il attiro dans un coin noir uno 
fillette de quinze ans ~t lui sauto dessuR 
comme un chion. Nom ào dieu, la. gironde 
gosseline s'est débattue comrue un diable ct 
l'a fait Jàcber. 

Pas besoin de dire que le S~guin est ma­
rié, tout co qu'il y a do plus légal. .. 

• 

COMMtJNieALriONS 

Paris. - Tous les dimanches, après 
midi , réunion du Cercle inte1'1tationat, Mai­
son Georget~ o.u premier 38, rue Aumaire. 

- Mercredi, samedi et dimanche à huit 
heure 1 ·2 du soir, ru.e Oberkampf, no 10-l, 
aux Grandes Caves . 

-Tous les dimanches do 2 heures à 11 
heures du soir, l'Avatnt Ga1·de ouvriè1•e 
lectures, discours et chants, 89_. rue Mouffe­
tard. 

-Le groupe de Levallois se réunit tous-les 
samedis li. 8 heures et demie, salle Méze­
rette, 86, rue Graval. Tous les travailleurs 
sont invités à discuter avec nous, les théo­
ries humanitaires. 

- Il vient de so former un nouveau 
groupe, qui ù. pour titre la Jeunesse Conlt­
muniste ''évolutionnai?·e du XX0

• Réunion 
tous les samedis à. huit boures et domi, 
salle Firmenu, le b oulevard do Charonne, 
144. 

Charleville.- Le Pcinm·tl et ln TUvollc 
sont criéa par lo camnrndc Thoml\~sin, 12. 
ruo Colette, Mézières . 

Le copain porto à. domicile. 
Lyon. - Lo Pè!>'e Peinard ot la Jléuolte 

sont en vente choz lo compngnon Paris, 
140, ruo Pierre-Corneille, dôpOt çentral . 
Lo copain crio los journau-c et porte ù. do­
micile, brochures et chansons. 

Vienne.- Lo groupe (t Quand mèmo! n 
r6union tous les samedis, à. huit. ht>uros du 
soir, au local con,·onu. 

- Lo tc Pè>·c Peinard et. lo. Révolte ,) sont 
cri~ ,·rndus et portés t\ domicile par le 
compagnon Dolalé, 1, ruo Victor-Faugier, 
Vienne (lsèro). 

Pet.it:c Poste. - L. Mans. -
B. Arest. - D. Vienne.- C. Crêpm. - E 
Langon.- R. Beaugy . -M. Angors.­
G. Ximos. - M . Fumay . M. et P. Bor­
deaux. - T. Mézières. - A. Do.mcry. -
F. Fouquièros.- P. Reims.- P. La:va:veix. 
- P. Commentry. - R. Limoges . - G. 
Tr~lnzé, reçu galette, mer·ci. 

- Versé ù.la Réuoltc, par un groupe de 
mégissier~ de Rivière, 25 balles, pour les 
dC!tenus politiques. 

• 

- R. Farges, c'est nousctui avons cnvoy6 
quatre à la fois. 

- L . à Troyes, vou~ aviez raison; c'êtuit 
bien cela. 

- Les copains qui ont demande des 
chansons sont priéS d'e'\.cnser le t·etat-d • 
avec tous les derniers a\·aros raut p.\S nous 
on vouloir, un peu de patience ct~\. s'nr· 
rangera. 

- Le compagnon Forest, do Baznncom·t, 
prio les copains et group s do ne plu~ lui 
écrire jusqu'à noU\·cl ordl·c. 

.A.dl·cssCl' toutes h.' • • 
CQU\llUlU\CU.llO'll.', 

Parait quo la cambuse â Bodat·d est dans 
un sacr6 état, tandis que la niche a l'cx­
mflre n'est pas trop endommagée. 

Ce qu'iJ y a de rupin, c'est que ça été 
assez choucttemont manigancé, n preuve 
que les fouille-merde et la rousse font de 
sales gueules : 

- Groupe do propngando anarchiste, 
tous le samedis a 8 heures et domio du soir, 
salle des Grandes Ca.''CS, ruo Oberkampf, 
10!. 

Le dimt.mchf', mômo salle ot môme houro, 
soirée ft\.m1halo. 

lettres ct gnloltc ~ r_\dmiui,trnt \1\'. 

Y ente ~n ~t·o~ 't t.m ù ·t il {\\\ hu t"''~ l 

tln cnnnl' \ . lt hi .... \'Ut) tPtlr ... d . • 
Pas mèche d'ar1•êtcr pcl'sonne; ni vu ni 

co.'ln u ! Les cnmaros so sont nsbignés, et 
pzobabJo r1uo l!!s larbins dos JUgeurs trou­
YCront peuu de lmlJc ct balai ùo Cl'in. 

AuxEn,re. - tt Lo Pè,•c Pctncu·d l) c t 
\'Cndu ct cri~ pn.r Morin, mnt·chnnll dl' jout·­
nnux. 

Roubo.i;x. - H.ounion des Llbrl'/nil·ci.i, 

" •• 1 
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LE PÈRE PEINARD parolt le D üne.nche 

SOUVE NANCE DE ~ASSAeRES 
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Y a du bon ù l'ordinaire les jours de fusillade 1 

5 J uin 1892 
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